s'engager les peuples au moment actuel. 


ae 


Sir Robert Borden, premier-ministre du Canada, est malade. 

Sur les ordres de son médecin il se dirige du côté de la Virginie 
pour prendre un repos nécessaire au rétablissement de sa santé. | 

Nous souhaitons sincèrement qu'il recouvre là-bas toute sa vi- 
gueur et toutes ses forces. | | 

Quoi que l'on puisse penser de lui ou de son gouvernement, l'on 
ne peut nier que sir Robert Borden soit un homme remarquable par 
ses connaissances légales, sa science parlementaire et l'élevation de 
son caractère, É 

L'on ne peut surement pas dire qu'il est un ambitieux. 

Aueunschef politique, à notre connaissance, n’a aussi souvent 
que lui offert à ses partisans de déposer son manteau de chef. 

Cette dispositions d'esprit de M. Borden a même été considérée, 
comme un signe de faiblesse. 

Plusieurs croient que le signe distinctif d'un vrai chef est de 
ne céder que lorsqu'il est battu. 

L'on pourrait, sur ce point, donner l'exemple de Clémenceau, 
qui malgré son âge avancé se prépare actuellement à faire face à ses 
adversaires et à soumettre erânement à l'électorat de son pays, le pro- 
gramme de son administration. 

Nul doute que c’est bien là l’action que doivent prendre tous 
ceux qui peudant la guerre ont dirigé la barque de l'état. 

Lloyd-George, en Angleterre, suivra cette méthode. 

Le Président Wilson, aux Etats-Unis, se présentera très proba- 
blement de nouveau à la présidence, si l’état de # santé le lui permet. 

Et si l’on fait 4e tour du monde l'on peut voir que partout le 
peuple sera appelé immédiatement à se choisir les hommes qui à l’au- 
tore de l'ère nouvelle seront chargés de la direction des affaires pu- 
bliques. 

Nous regrettons la maladie de sir Robert. 

Pour ses souffrances personnelles d’abord; car il faut bien recon- 
naître que la santé du premier-ministre s'est usée au service de l’état, 
dans le travail gigantesque qu'il a dû accomplir depuis le commence- 
ment de la guerre, et par les tracasseries de toutes sortes qui naturel- 
lement lui ont été suscitées de tous côtés. 

Nous compatisons d'autant plus aux douleurs de sir Robert 
Borden que, ayant nous-mêmes touché à la politique, connaissant un 
peu ses succès et ses déboires, ses joies et ses ennuis, il nous est facile 
d'être dans ce cas compatissant envers notre prochain. 

Nous regrettons la maladie de sir Robert, pour le pays. 

Nous sommes de ceux qui croient à la nécessité d'un appel au 
peuple sous le plus court délai. 

Les temps sont changés; la guerre est finie; il faut ramener l’or- 
dre dans le pays ; des problèmes sérieux se posent devant nous; le Cana- 
da doit se mettre en mesure de jouer son rôle sur Je théâtre-du monde; 
ce rôle sera de premier ordre si nous avons assez de vitalité et assez 
de nerf pour nous redresser tout droit en face de l’adversité et des dif- 
ficultés sérieuses et nombreuses qui parsèment la route où doivent 


pour établir à fond la vérité sur 


tion russe, si odieusement et si 
dangereusement. méconnue ou dé- 
naturée parmi nous. 

+ * 


1. On dit : 

La Russie est en révolution, 
c'est-à-dire en pleine crise de trans- 
formation politique et sociale. De 
quel droit intervenir contre le gou- 
vernement bolchevik ? 

Le métropolite répond : 

Je vous donne ma parole d’archevé- 
que et de chrétien que tous les évene- 
ments qui se déroulent en ce moment 
en Russie n’ont aucun rapport, ni avec 
les principes démocratiques ni avec les 
principes socialistes qui veulent orga- 
niser le bien de l’humanité... 

+ + 


2. On dit : 

Le peuple russe est-il digne de 
pitié, lui qui se livre à de si affreux 
pogroms juifs? 

Le métropolite répond : 

Ces derniers temps, dans le sud de 
la Russie, qu'on appelle maintenant 
l'Ukraine, il y eut des pogroms juifs, 
et le monde entier tressaillit et s’in- 
digna, car il ne peut être trouvé au- 
cune excuse à ces actes de violence. 

Mais est-ce que les calamités du 
peuple orthodoxe russe peuvent être 
comparées au malheur des Juifs? 
Quelques milliers de Juifs ont péri; 
mais les Russes, par dizaines de mil- 
liers. 

Seulement les Russes ne peuvent et 
ne savent pas raconter leurs souffran- 
ces sans exemple. 

Et le métropolite ajoute : 

La Russie ressemble à une immense 
geôle, entourée de hautes et larges 
murailles qui la séparent du monde en- 
tier. 

Dans cette geôle est enférmé . un 
peuple de deux cent millions d’habt- 
tants, un peuple, vous le savez, bon, 
simple, tout à fait jeune et assoupi. 

Dans cette geôle on le torture, on le 
martyrise. 

Presque la motié de la masse intel- 
lectuelle russe, qui était déjà si peu 
nombreuse, a été fusillée ou mutilée. 

En ce moment même, ajoute- 
rait-il, le comte A.-N. Tolstoi 
communique à la presse de Paris 
une lettre qu'il vient de recevoir 
d'une de ses parentes, l'écrivain 
connu K...ï, qui habite Moscou, 
et dont voici un fragment saisis- 
sant : 

“Ici nous éprouvons tous cet é- 
trange sentiment que les bolche- 
viks gouverneront la Kussie pen- 
dant trente-trois ans! Mais alors 
‘a Russie n’existera plus. Il n’y 
aura plus qu'un immense cime- 
tière, au-dessus duquel le vent 
soufflera de l'Océan Glacial à la 
Mer Noire.” 

L * L] 

3. On dit : 

Après tout, nous ne devons rien 
à la Russie! 

Les services rendus par la Russie, 
dans le passé, sont très grands: le 
peuple russe ne semait pas et ne vivait 
pas pour lui: mais il a vécu, peiné, 
souffert pour les’ autres. 

Du Xe au XVIe siècle, les Siaves 
russes ont servi de barrière pour pro- 
téger l’Europe de la destruction dont 
la menaçait les peuplades de l'Asie. 

Par le sang de ses fils, la Russie a 
acheté la liberté des Serbes, des Mon- 
ténégrins, des Bulgares, des Roumains. 

Et dans la guerre de 1914-1918, la 
Russie a donné à ses alliés une aide 
très efficace. 

Elle a attiré sur elle ce cozp terri- 
ble que les cruels Allemands avaient 
si adroitement préparé. 

(Voir, à ce sujet, mon article 
du 12 juillet). 

L LL L] 

4. On dit : 

Soit. Mais que la Russie d’a- 
bord s'aide elle-même! 

Le métropolite répond : 

Vous voudriez voir le peuple russe 
trouver en lui la force de lutter contre 
ses souffrances actuelles, et vous avez 
tout à fait raison... 

Il est difficile, sinon impossble, de 
relever un homme qui n’a pas la volon- 
té de se relever. 

Mais aidez-le au commencement. 
soutenez ses premiers, pas; il sentira 
ses forces croître. et il continuera 
d'aller en avant par ses propres forces 
jusqu'au bout. 


Jl ne serait peut-être pas hors de propos de faire iei une diversion 
sur. la conduite énergique de l'Allemagne qui battue et écrasée, se 
relève déjà avec une détermination, un entrain et une unanimité qui 
ne sont pus ans causer de l'étonnement chez les vainqueurs. 

Ceci cependant nous entrainerait trop léin. 

11 nous est suffisant de rester dans notre pays. 
tout le monde reconnait qui ni le gouvernement unioniste ni le nou- 
veau parti Hibéral, sous la direction de Mackenzie King, n'offrent au- 
jeurd'hui pleine satisfaction à l'électorat du pays. 

Nous sommes à une époque de transition; notre navire est un 


Nous crovons que 


peu désenmipuré: commandants et simples matelots, tous sont dans le 
brouillard et ne voient pas trop clair. 

Puis que nous sommes sous le régime démocratique du gouverne- 
ment par le peuple, il est important que la rencontre entre chefs et 
soldats se fasse sans trop de retard: il est absolument nécessaire que 


le pays se donne un exécutif qui aura la confiance de la majorité des 
udiministrés, 
| | | PTE I Ta 
Pour cela il faut l'appel au peuple. 


Il Y aura évidemment brouhaha, mais qu'y pouvons nous? 

Ce sera un peu comme au temps d'orage; quelques branches se 
casseront, des arbres tomberont, des personnalités seront noyées, puis 
le soleil paraîtra, un chef sera acclamé, un état-major  sere 
choisi et la nation pourra se mettre au travail pour développer les res- 
sources Ininenses que notre domaine possède, 

Espérons que sir Robert Borden nous reviendra bientôt, com- 
pletement remis de ses fatigues et qu'il pourra pendant de longues 
années jouir des douceurs de la vie, que ce soit comme chef de l'état 
ou comme siniple citoyen privé, 

“ + * 


Nous sommes heureux de constater que la grève des chemins de 
fer qui menuçait la stabilité de la Grande Bretagne est enfin règlée. 

Elle à coûté au royaume d'Angleterre des sommes énormes; elle 
a retarde son expansion commerciale et n'a porté profit à personne. 

A Messieurs Llovd-George et Bonar Law, revient le mérite de son 
heureuse solution. 

L'on est en droit d'espérer qui la grande grève des acitries qui 
rage aux Etats Unis, <eru elle ausi bientôt règiée. 

Souhaitons que dan< le monde entier, capital et travail, com- 
prennent enfin qu'il n'est plus temps de se couner la gorge. 

L'heure est à la concorde, à l'entente, au travail énergique. 

L'esprit de charité doit animer les individus et les peuples, dans 
leurs rapports entre eux, si l'ont veut sauver le monde des griffes de 
l'anarchie qui le tient à la gorge. 
222222222222 


La Foret des Baionnettes 
du Rhin à l'Oural 


porte ma Patrie, dans cette minute his- 
torique, m'ont fait une obligation im- 
périeuse de venir dans votre pays Pour 
vous adresser cette pressante prière : 

Venez en aide au peuple russe mar- 
tyrisé! 

C'est à vous, nobles Américains, 
parmi lesquels j'ai passé les meilleures 
années de mon existence, que j'adresse 
la prière suivante : 

N'abandonne pas l'ancienne et gran- 
de Russie dans son malheur présent! 

Ce pathétique et solennel mes- 
sage est u2e poignante adjuration, 
Aix fois coupée, rythmiquement, 

l'un eri unique : Aidez et sauver 
la Russie! 


Message à l'Amérique du Métropolite 
Russe d'Odessa 


Le haut prélat russe Platon, 
metropolite d'Odessa, est allé‘re- 
voir l'Amérique, où il déclare “a- 
voir pas& les meilleures années de 
son existence”. Et la (œuse com- 
mune publie son pathétique et 80- 
lennel Message aux Américains : 

Chers Américains! 

La voix de ma conscience et les 

souffrances exceptionnelles que sup- 


et son organisme possède de saines et 
vigoureuses cellules, comme les forces 
de Denikine et de Kollchak, qui sont 
des armées héroïques dans la vraie ac- 
ception du mot 


être ni entière, ni claire. 


à jouer dans La vie mondiale. 


faveur et dans votre amicale alliance, 
et non dans le camp de vos ennemis, 
qui se sont soumis à l'inévitable, mais | le qui ait une 
qui n’acceptent pas leur sort acteul! 


vous que pour nous si les Allemands 
s'unissent aux bolcheviks russes et si 
vous laissez croitre la forêt de baïon- 
nettes qui s'étendra sans interruption 
du Rhin à l’Oural. 
tier craquera et tressaillera d’horreur 
quand il aura vidé la coupe sanglante ponais. 
à laquelle boit en ce moment la mal- 
heureuse Russie. 


vec le plus authentique accent des 
prophètes : 


der la Russie pour votre propre bien, 
et pour qu’une catastrophe épouvan- 
table soit épargnée au monde entier, 
catastrophe dont les horreurs feraient 
pâlir toutes les cruautés des Allemands 
dans la guerre mondiale. 


seille souvent l'isolation complète du 
malade sérieusement atteint, surtout 
pendant les épidémies. 


quarantaine un peuple de plus de deux 
cent millions d’habitants. 


tellectuelle et de la bourgeoisie vien- 
nent se joindre en Russie la famine et 
les épidémies, le peuple torturé se jet- 
tera tête baissée dans la première di- 
rection venue. 
ne pourra l’arrêter. 


lions torturés, affolés par 
horreurs de la 
Les fusillerez-vous, comme le font en 
ce moment les bolchevistes ? 


Donne-leur 
r tout ce dont. 
que nous 


votre 
cette grand et fondamentale Ques-; vous demandons ne dit pas consister 


à nous envoyer des hommes, pour rem- 
placer les milliers de wictimes que ‘a 
Russie a offertes pendant cette guerre 
sur l'autel de la Liberté. 


Mais les blessés et les malades meu- | l’authentique 
-[rent par le manque de médicaments | Jongitudinale du comte Witte: 


et de linge... 


CRE | 


5. On dit : 


Bah! La Russie est perdue. A done encore bien en-deça des si- 


quoi bon tenter l'inutile sauve- 
tage? 

Le métropolite répond : 

Vous pouvez penser ou dire, comme 
d’autres le font. 


Il est inutile d'essayer de sauver un | Platon termine son Message à 


malade condamné. 
Les Russes cont mortellement frap- 
pés, ils ne se relèveront point, il n'y a 


aucun espoir. 
Le bolchevisme exterminera tous les derez la Russie. 


Je vous jure sur mon honneur que se 
tel n’estpas le cas. Les Russes sont dire 
sérieusement malades, mais il y a en- 
core de l'espoir. 
Russie est profonde, mais elle n’a pas épreuve. 
atteint les parties vitales du pays. 


La maladie de la 


Vous savez, sans que je doive vous 


le dire, que le bolchevisme a été im- 
porté en Russie. 


Mais toutes les personnes (contami- 


nées) ne représentent qu’une faible 
partie de la nation russe. La grande | dentaux (France, Angleterre, A- 
majorité de la population russe est | mérique), nous ne voulons pas 
terrorisée... 


Elle est indignée du rôle de terreur 


qui est instauré en Russie et sous le- 
quel tout le pays gémit. 


Et le métropolite affirme avec 


énergie : 


La Russie se relèvera certainement. 
Une jeune population de près de 


deux cent millions d’âmes ne peut être 
anéantie. Le plus violent poisons ne 
pourra vaincre le puissant organisme 


L'histoire de la Russie ne peut finir. 
La Russie a encore un grand rôle 


Mais qu’elle joue son rôle en votre 


Le malheur sera aussi grand pour 


Alors le monde en- 


Et le métropolite de conclure, a- 


Pour conclure, je vous supplie d’ai- 


Dans la médecine pratique, on con- 


Mais il est impossible de mettre en 


Si à l’extermination de la classe in- 


Aucune force humaine 


Que ferez-vous alors avec ces mil- 
toutes les 


terreur bolcheviste ? 


Et, je le répète, si, en plus de ceci, 


le bolchevisme russe donne la main au | tent beaucoup. 
bolchevisme allemand 


Il est vraiment effrayant de s'ima- 
giner quel serait alors le sort préparé 
à toute l'Europe et à la civilisation du 
monde entier. | 

Le métropolite est-il trop pessi- 
miste, ajouterai-le pour mon 
compte? 

I1 ne l’est pas encore assez. 

Aujourd'hui mème, je lis dans 
les journaux le discours prononcé 
avant-hier au Sénat américain par 
le sénateur Knox, et j'en détache 
cette parole capitale : 

“T1 n’est pas difficile de prédire 
la création d'une alliance entre 
l'Allemagne, la Russie et le Japon. 


Il y a encore des forces en Russie, | Et cette alliance, qui s’opposera à | s«ubmergée par les Races de eou- 


la Ligue des Nations, sera assez 
forte pour détruire em définitive 
l'Europe Occidentale. . .” 

Le sénateur Knox n'a d’ailleurs 


à quelque degré de faire figure en 


soixante quinze millions de Ja- 


sauvegarder. 
tu ag qe le pre- 
: mier grand rôle et première 
T'Asie! ; à ._ | grande mission de la Russie : elle 

Mais,. ce. presentiment. d'un | est le bastion gé hique et le 
bloc germano-russo-japonais, est-ce y champion ethnique de la Race 
là simplement une chimère indivi- | blanche! : 
duelle de politicien d'outre-mer? ag : laisser plus long- 
Hélas! non. C’est tout simplement ii Dia . je se” 
PR. FRE Les quatre vertus de la Russie re- 
. latives à notre Occident européen 
Allemagne-Russie-Japon. 1. la fibre slave est intime- 

Et le métropolite Platon reste | ment réfractaire à la fibre germa- 
es 

e ne parle pas ici de se pure 
té ou d'infériorité. Je parle sim- 
plement d'affinité ou de non-affi- 
nite. 

Bien avant la Grande Guerre 
mondiale, d’après le remarquable 
opuscule du professeur Nvstrom, 
dédié à Jules Ferry et préfacé par 
M. Millerand, les Alsaciens eux- 
mêmes, sans des sous-estimer ni les 
déprécier, déclaraient obstinément 
se sentir autres que les Allemands, 
irréductiblement autres. 

À combien plus forte raison les 
Siaves au contart des Allemands! 


leux continents d'Europe et 


uistres perspectives à nous entr- 
ouvertes par le comte Witte! 
+. + 
Voici enfin les paroles solennel- 
les par lesquelles le métropolite 


l'Amérique : 

Je suis venu chez vous avec la ferme 
conviction que votre oreille ne sera 
pas sourde à ma voix, et que vous ai- 


Sinon, vous manquerez à vos pro- 


Tôt ou tard la Russie se relèvera, et Or. rien de pl PR: 
Mine Vs ’ ;, re plus précieux pour 
elle n'oubliera jamais, si l'Amérique | nous que cette irréductible hété- 
l’abandonne à 


l'heure de la terrible rogénéité de fibre nerveuse. 

C'est là-dessus en effet, et peut- 
être là-dessus seulement, que. le 
vous venez à son secours. vrai équilibre international peut 

Aidez-la donc! | trouver son inébranlable point 

Oui, certes, aidons-la, il n’est|J'o pui. 
que temps,—si nous-mêmes, occi- ’ertes, la dynastie plus ou 
moins allemande des Holstein- 
Gottorp a pu germaniser plus ou 
moins les sommets de la nation 
est et reste essentiellement réfrac- 
taire ou germanisme ; 

2. De plus, la grande nation 
slave, la Russie, pousse en avant 
d’elle et enfonce comme un coin 
dans le monde germanique une a- 


LA DOUBLE MISSION vant-garde d’autres nations slaves: 
ET LES DOUZE VERTUS | Pologne, Bohême, -Serbie, sans 
DE LA RUSSIE rler ici des nations gréco-latines 


"Hellade et de Roumanie; 
Oui, double mission ! 


De même, elle n’oubliera jamais, si 


périr! 
Jean IZOULET, 
Professeur de philosophie sociale 
au Collège de France. 


judice.de celles que. j'ignore ou vous de comprendre 
te! — pr du POHÉONGRES d i vous von & 
ertus, distribuées en|-au bénéfice du Germain qui 


trois groupes de quatre. 
Les quatre vertus de la Ruxsie rela- 
tives à l'Orient asiatique 
1. De toutes les nations de Ja 
ace blanche, la Russie est la seu- 
pulation capable 


vous divise pour vous écraser | 

A vous, Polonais, à vous sur- 
tout peut-être, de comprendre et 
de composer ! 

3. Et, par-dessus le monde ger- 
manique, le monde slave, l’im- 
mense groupe ethnique de la Rus- 
sie et de ses soeurs, tend, instinc- 
tivement la main. au monde celto- 
latin, et à la France en particulier, 
avec laquelle précisément il se sent 
de précieuses affinités. 

4. Enfin,  providentiellement 
aussi, entre la Russie et la France, 
il n'existe nul point de contact 
matériel, c'est-à-dire nul point de 
friction possible et de conflit, 

* * + 


face des énormes masses asiati- 
ques: soit près de deux cent mil- 
lions de Russes, en face de trois 
cent cinquante millions d'Hin- 
dous, et 4 quatre ou cinq cent 
millions de (Chinois, en outre des 


2. De plus, en Russie, la nata- 
lité est formidable, et donnait dé- 
jà, avant la Grande Guerre mon- 
diale, un accroissement annuel de 
trois millions d'habitants. 

A vrai dire, en Russie, /a popu- 
lation double en cinquante ans, 
de sorte que, sous réserve d’événe- 
ments inouis, les actuels deux cent 
millions de Russes seront devenus 
dans une demi-siècle quatre cent 
millions! 

3. Et, providentiellement, 
immensite d'espace est ouverte à 
cette énormité de race. 

La Russie, en effet, s'étend sur 
plus de la moitié de l'Asie, et ainsi 
détient un sixième du globe terres- 
tre et constitue la sixième partie 
du monde. 

4. Enfin, précieuse affiliation, 
par de larges phénomènes d’osmo- 
se et de croisements ethniques, la 
Russie a pu mêler son sang au 
sang asiatique et s’initier ainsi au 
mystère de l'âme orientale. 


Qu'est-ce à dire, sinon que l'AI- 
liance franco-russe est doublement 
inscrite dans la géographie et dans 
l’ethnographie, dans le sol et dans 
le sang! Par la seule Alliance 
franco-russe, l'Allemagne se trou- 
ve endiguée. 

Par la seule Alliance franco- 
russe, la France et la Russie échap- 
unelpPent respectivement au double 
danger d'être, soit perfidement dé- 
pationalisées, soit syniquement é- 
crasées par l’Allemagne,—tout en 
restant nettement indépendantes, 
et d'autant plus sûrement amies, 
soit des Sino-Japonais d'Orient, 
soit des Anglo-A méricains d'Occi- 
dent. 

Par la seule Alliance franco- 
russe, encadrant et enclavant les 
Germains entre les Slaves et les 
Latins, est constitué l'équilibre eu- 
ropéen,—condition lui-même de 
l'indépendance de l’Europe entre 

Re . . [l'Amérique et l'Asie. 

Un lecteur distrait pourrait di-| J’Alliance franco-ruse est le 
re: que nous importent ces quatre | seul et unique cran de sûreté de 
vertus de la Russie relatives à l'O-| j'équilibre planétaire. 
rient asiatique ? 


Je réponds : Elles nous impor- III : 
Les quatre vertus internes de la 
Notre illustre collègue dn Collège Russie 


Au service de ce double quatuor 
de vertus externes et de cette dou- 
Beaulieu. a pu écrire et publier a-| ble mission externe, la Russie met 
vant de mourir un livre qui, à cer-| un troisième et dernier quatuor 
tains égards, peut être considéré | de vertus internes. 
comme son testament philosophi-| 1. La Rusie a l'âme mon archi- 
que. , | que. 

Et que dit-il essentiellement La Russie a le sens, le goût, le 
dans ce livre (La question de la | besoin l'appétit, la passion de l'au- 
population, chez Félix Alcan)?  |torité. | 

T1 dit les deux choses suivantes: | A cette énorme masse humaine 

1. Si la France garde sæs<|occupant un énorme pan du 
moeurs malthusiennes, dans six | globe, il faut un autocrate—héré- 
générations. elle sera tombée à dix | ditaire ou plébiscitaire. 
millions d'habitants! 2. La Russie à l’âme religieuse. 

2. Si la Race blanche ne s’ar-| Dans la Grande Guerre mon- 


de France, récemment disparu, le 
grand économiste Paul Leroy- 


cents ans les territoires vacants de | de blessés et de disparus, trois mil- 
la planète, elle sera débordée et 


leur ! « 


A vers la France, et pour 
Et il ne s’agit pas ici pour nous 


neur à la parole donnée. 


Races. nour en faire extermine” 


range pas pour peupler d'ici deux | diale, sans compter sept millions 
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3. La Russie a l'âme rurale et 
terrienne. 

De toutes les nations de la Race 
blanche, la Russie est la seule qui, 
en immense majorité, soit restée 
paysanne. | 

Infinie bénédiction, comme l'a- 
venir le prouvera! 

Avant la Grande Guerre mon- 
diale, l'Angleterre n'avait plus de 
paysans! L'Angleterre avait tué sa 
vie rurale! 

Elle a failli en périr. 
lèvera-t-elle ? 

Je dis périr, et périr double- 
ment. 

Périr d’abord au point de vue 
physique et accidentel, faute de 
Fritflieont, si elle n'avait pas 
pu conserver la maîtrise des mers, 
c'est-à-dire si, d’une part, au dé- 
but, l’Allemagne avait eu deux 
cents sous-marins, et si, d'autre 
part, nos fusiliers marins, nos ‘‘de- 
moiselles au pompon rouge”, n’a- 
vaient pas jusqu'au dernier souf- 
fle, jusqu'au dernier sang, tenu sur 
l'Yser! 

Mais aussi périr au point de vue 
moral et essentiel, faute des ver- 
tus physiques et domestiques qu’e- 
limente surtout la riche et profon- 
de sève de la vie rurale! 

L'Allemagne aussi avait glissé 
sur cette pente, et, depuis 1870 s'é- 
tait profondément transforinée de 
nation surtout rurale en nation 
surtout industrielle—au point de 
s’être créé d’emblée pour ainsi dire 
un prolétariat de trente millions 
de salariés! i 

Et c'est pourquoi l'Allemagne 
est si affamée de terres, pour y en- 
raciner des colons allemands, et se 
refaire ainsi une majorité nation- 
ale dé paysans, vigoureux hommes 
de guerre, et féconds producteurs 
de blé! 

Par un insigne bonheur, la 
France est et reste encore à peu 
près équilibrée, composée mi-par- 
tie de paysans et mi-partie d'ou- 


S'en re- 


des richesses rurales, puisqu'elle 
compte encore plus de 80% de 
paysans. 

Puisse-t-elle, pour sa renaissan- 
ce, recruter ses gouvernants parmi 
ses agrariens—comme a su le 
faire l'Allemagne, avec son baron 
de Stein, après léna! 

4. Enfin la Russie a l'âme sa- 
crificielle ! 

Qui ne le sait? ; 

Avec son élan d’illimité dévoue- 
ment et d'inoui héroïsme, l’âme 
russe est une âme qui s’élance des 
abimes aux cimes! 

* L] L 1 


Ame mon-archique, âme reli- 
gieuse, âme rurale et terrienne, 
âme sacrificielle,—c’est là ton âme 
quadruple, 6 mystique Russie! 

Bastion PR 1e et cham- 
pion ethnique de la Race blanche, 
d’une part, et, d'autre part, su- 
prême point d'appui de. l'Ame 
celtique, cette messagère des cieux 
dans l'enfer terrestre—c'est là ta 
double et sublime mission, 6 sain- 


te Russie! 
Jean IZOULET, 
Professeur de philosophie sociale 
au Collège de France. 


CAPITAL ET TRAVAIL 


L'effort combiné du capital et du 
travail est susceptible de donner des 
résultats merveilleux. Nous en avons 
sous les yeux des exemples multiples, 
dans notre pays jeune et actif où les 
vieilles maisons sont rares, mais où 
des entreprises créées d'hier pous- 
sent comme champignons. 

Qui ne connaît des compagnies fon- 
dées modestement il n'y a que quel- 
ques années et qui—grâce à un peu de 
crédit et à beaucoup de travail —ont 
bientôt pris une extension qui les 
fondateurs eux-mêmes n'eussent pas 
rêvée ? 

Au sortir de la guerre, notre pays 
trouve dans une situation assez sem- 
blable à celle d’une entreprise privée 
à sa période de début ou, du moins, 
à une époque de reprise; la vaste firme 
Canada a des réserves de matières 
premières de toutes sortes, de la main- 
é'oeuvres dont la puissance est mui- 
tipliée par l'énergie électrique et un 
outillage de premier ordre, des clients, 
une volonté intelligente. Que lui man- 
que-t-il? De l'argent. De l'argent 
pour finir de remettre ses affaires en 
ordre et pour consentir les crédits qui 
lui assureront une bonne place sur 
d'excellents marchés  mémentané- 
ment démunis de comptant. 

Or, ce sont les mêmes qui apporte- 
ront et le capital et le travail; c’est le 


lions de Russes sont tombés sur les | Patron, l'ouvrier, l'employé, l'artisan, 
champs de bataille, par fidélité en- 
faire hon- 


vous et moi, qui avec le produit de no- 
tre travail souscrirons à l'Emprunt de 
la Victoire et nous assurerons ainsi— 


de fomenter la haine entre les] tE quelle est la dernière image tout en nous enrichissant d'autant-un 
qui a fintté dans leurs yeux vi- 
l'un ou V'antre, mais, au contraire | treux? Sovez-en sûrs: c’est l'image dans la vaste firme Canada produisant 
Les récits de leurs exploits inspirés | pas l'air «de s'inquiéter de ce que À de fonder l'équilibre entre les Ra-} de la mère à genoux devant l'i- ; à plein. ER 


travail plus abondant et plus profitable 


JUIF 


Me 


poules ont don 
dant she Le 
lées jusqu'à 200 et un on 
bre Papa à 225. Mais 1} restait à 


Indian Head à dépasser tous Îles! par abonnement. 


records de la Prairie : une pou- 
Jette Wyandotte avait, à la fin de 
ses cinquante-deux semaines, le 9 
septembre, 259 oeufs à son crédit, 
et ce n'est pas la encore la pont 
plus élevée pour les poules des fer- 
mes expérimentales de l'Ouest. 
La station de l'Ile de Vancouver 
en # une qui a donné, pendant 
son année terminée le mois der- 
nier, 274 oeufs Pour les fermes 
des Prairies, cependant Indian 
Head vient en tête et M. Crough, 
l'aviculteur de la ferme mérite d'ê- 
tre félicité. . 
Les troisc fermes des prairies 
qui ont obtenu ces relevés sont cel- 
les sur lesquelles les concours de 
ponte doivent être tenus cette an- 


née. 

cours seront donc sous la meil- 
leure irection possible, et l'on peut 
s'attendre aux meilleurs relevés de 


ponte. Les éleveurs qui désirent 
avoir des relevés authentiques peu- 


FOURRURES 


Le RARES À €: 
Faites sur Commande 


à meilleur marché 


que les fourrures toutes faites, ail- 
leurs. | 
N'achetez que des fourrures fai- 
tes sur commandes. | 
Vous aurez de la meilleur mar- 
plus 


chandise avec un travail 


soigné. 

Vous aurez beaucoup plus de 
satisfaction tout en payant meilleur 
marché. 


J'ai un grand choix de fourrures || 


de toutes sortes. 


Antonio Lanthier 


\  Fourreur 


Phone Main 5355—-207, rue Horace 
Seul manufacturier de fourrures 
Canadien-français 


CONFISERIE FOCH 
Bloc Dubuc, 9, avenue Provencher 


Bonbons, chocolats, pâtisserie de 


glace: restaurant. 

Jim KAPPELLARIS, 
Propriétaire. 
J. E. Provencher :-:  J.-N. Senez 

GREAT WEST 
CONSTRUCTION CO. 
Entrepreneurs Généraux 
Ne. 46 Avenue Provencher, St-Boniface 
Télephenes : 
Bureau : M. 8132 . 


— À — 
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OSBORNE SCOTT, GPA 
* Winnipeg, Man. 
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Les volailles dans ces con 
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TAUX POUR EXCURSIONS D'ETE: 


—— PAR VOIE DES — 
‘ Chemins de fer Nationaux du Canada 


COTE DU PACIFIC 
Billets de Première Class — Aller 
et Retour 


YACOUVER, VICTORIA, SEATTLE 
TACOMA, PORTLAND, SAN FRANCISCO 
LOS ANGELES, SAN DIEGO 
Maintenant en Vente 
Jusqu'au 30 sept. Retour bon jusqu'au 31 oet. 1919 
VOYEZ LES PARKS JASPER ET MT. ROBSON 


Chemins de Fer Nationaux du Canada 


il 


ë 


Lx 
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| DYSPEPSIE 


Si vous voulez un remède radical pour guérir votre 
sie, votre gastrite, votre dilatation d'estomac, vos pituites, 
ete., prenez les tablettes 


”, 
Mn vent< pariont 69 sous Ds boîte, sbx pour 5150 Envoyé ; 
COMPAGNTS CHIMIQUE -FRANCO-AMERICAREE pare 


54, vue St-Denis, Montréal, 


007 
SANITAIRE 


Les germes semblent pren- 
dre naissance dans les seaux 
à lait ordinaires. Nimporte 
quelle précaution vous prenez 
pour les nettoyer, vous n'êtes 
pas certains quand vous aurez 
du trouble avec, | 


— 


LES SEAUX A LAIT. EN FI- 
/ BRE, & EDDY 


sont 100 par cent sanitai- 
res, parce qu’ils n’ont pas 


ne peuvent faire d'égrati- 
gniures, etc. La poussière 
ne peut s’introduire. Ils 
coutent pas plus cher que 
des seaux ordinaires. Ils 
vous épargneront du tra- 


de jeints. Ils sont faits 
d'un seul morceau, d’un 
bois chauffé a haute tempé- 
rature. Absolument pro- 
pice au liquide. Les seaux 
à lait de Eddy sont prati- vail et à la longue vous 
Suement indestructibles ils épargnerent de l'argent. 


The E. B. EDDY CO. Limited;7111 
HULL, Canada 1] H'A 
Fabricants des Fameuses Allumettes de Eddy 


CONSTIPATION 


Le séjour prolongé de matières fécales dans l'intestin com- 
promet la santé générale, charge le sang de substances nuisibles, 
ce qui provoque des maladies. Ayez une évacuation de l'intestin, 
au moirfs toutes les vingt-quatre heures, en prenant le 


RCEOTXZ., 


Une ou deux tablettes ROBOL prises le soir au coucher, 
vous guériront de la constipation et vous débarrasseront des dé- 
chets qui vous empoisonnent. 


2 
En vente partout 25 sous la boîte, six pour $1.25. Envoyé la malle par is 
COMPAGNIE CHIMIQUE FRANCO-AMERICAINE itée, 

274, rue St-Denis, Montréal 


PROVINCES DE L'EST 


Par Voie Ferrée ou par les 
Grands Lacs 
— À — 

TORONTO, HAMILTON, OTTAWA, 
MONTREAL, QUEBEC, HALIFAX et autres 
ENDROITS DE L'EST 
Service de six Jours la Semaine 
Informez vous de la plus belle route. 
EQUIPEMENT MODERNE 


Dans votre voyage à l'Est faits arrangé votre billet pour arrêter quelques 
jours à Minaki, place d'été —115 miles à l'Est de Winnipeg 


Pour plus d'informations adressez-vous aux agents locaux 


W. STAPEETON, DPA 
Saskatoon, Sask. 


ps. Depuis deux ou trois 

aus, chaque fois que j'ai employé 

les Pilules Moro j'ai toujours eu 

les meilleurs effets de ce remède. 

M. Victor Leclerc, 672, rue Mont- 
Montréal. 


Plusieurs médecins m’avaient 
traité pour des maux de reins et 
manque de force, un affaiblisse- 


perdu confiance dans 
ceux-ci, j’adoptai les Pilules Moro. 
Bien que souhaitant-un prompt 
rétablissement, je ne m‘attendais 
à un soulagement aussi rapide 
que celui obtenu. Au bout de 
quelques semaines il me fallut bien 
constater un redoublement de -for- 
ces, une ardeur au travail depuis 
longtemps disparue, et des reins 
plus solides. En prolongeant le 
traitement, mon rétablissement ne 
fit que s'affirmer. M. Hormisdas 
Marcotte,588, rueSummer, Holyo- 
ke, Mass. : 
Des douleurs que je ressentais 
presque continuellement dans les 
reins m’harassaient et me ren- 
rod morose. Lg pu forcé 
e re une journée ou deux au 
travail tant je souffrais et j'étais 
affaibli. C’est à peine si je pouvais 
bouger à ces heures. : Les Pilules 
Moro m'ont ramené. Encouragé 
d’abord par le ent que 
j'en obtins dès les nee boites, 
j'en AÏ continué l’emploi durant 
cinq ou six mois etce me suffit. 
Auparavantles remèdes d’un méde- 
cin n'avaient eu aucun effet. M. 
Jacques Robitaille, 27, rue Mohe- 


gan, Putnam, 

HOMMES MALADES qui dési- 
rez avoir des conseils des médecins 
de la Compagnie Médicale Moro, 
décrivez-nous, dans une lettre, la 
maladie dont vous souffrez et de- 
mandez notré questionnaire. Nous 
vous indiquerons, par le retour de 
la malle, [A manière de recouvrer 
la santé et de refaire vos forces. 

Les Pilules Moro sont en vente 
chez tous les marchands de remè- 
des. Elles sont aussi envoyées par 
la poste, au Canada et aux Etats- 
Unis, sur réception du prix, bc. 
une boîte, 82.650 six boîtes. 

Toutes les lettres doivent être 
adrersées : COMPAGNIE MÉDI- 
CALE MORO, 272, rue St-Denis, 
Montréal. 


RESTAURANT 
TASCONA 


NO 558, RUE TACHE 
ST-BONIFACE 


Pêches, la douz, 


LA PAIX A : 
SES VICTOIRES 


et ses résponsabilités. Le devoir de 
chacun est de pourvoir à ses be- 
soins et à ceux de sa famille. 1! 
doit aider à la reconstruction du 
monde. Certaines industries peu- 
vent tomber, mais l'agriculture doit 
marcher. 


FERMES DU C P. R. 
20 ANS POUR PAYER 


Assurez votre prosperité et votre 
indépendance. Prairie $11 à 530 
l'acre: terre - irrigée jusqu'à 650 
l'acre. Ecrivez pour plus amples 

| | informations. 


ALLAN CAMERON, Surintendant- 
Gén. des Terres du C. P. R. 
942, 1st St. East, CALGARY 

— (0 — 


F. W. RUSSELL, Bureau 47, Agent 
des Terres du C.P-R., WINNIPEG 


A. BEAUDRY 


BLJOUTIER--ORFEVRE 
No. 562 Avenue Tache 


ST-BONIFACE 


| 
| 
| 
| 
| 


L 


———— 


135 et 141, rue Dubue, Norwood’ 


La seule maison française du Ma- 
nitoba. Soumissions pour ins- 
criptions et_redressage de mo- 
numents. Tél. résid.. M. 2606 


LA CuSSON 


LUMBER Co. Limited. 


AVENUE PROVENCHER 
Entre le pont de la Seine et le C.N.R. 
Téléphones Main 2625—2626 


FABRICANTS DE 
Portes, Chassis, Cadrés, Moulures, 
Bois tournés 
Toutes sortes d’ornementations inté- 
rieures et extérieures 
Bancs d’églises, etc., etc. 
MARCHANDS DE 

Toutes espèces de matériaux 

coristruction : 

Bois de”scigge, lâttes, lattes métalli- 
ques, pierre pour fondations, pierre 
conc e, chaux, ciment, sable, gra. 
vier, papier à bâtisses et à couvertu- 
res, matériaux pour enduits, ferron- 
nerie pour bâtisses, clous, vitres. 

Enfin tout ce qui entre dans la cons- 

truction d’une bâtisse 


Carrière de gravier : Bird’s Hill, Man. 
Carrière de sable : Ste-, Anne, Man. 


EPICERIES et 
PROVISIONS 


CHEZ 


T. Pelletier& Cie 


AvenueTaché, St-Boniface 
Où vous aurez toujours des mar 
chandises de première qualité. 


| Jos. Turner, Prés. G. Clarke, Sec.-Trés. | 


STANDARD PLUMBING CO 


Ingérieurs en systèmes de chauffage 
et ventilation; plombiers au cou-. 
rant des exigences de l'hygiène; 
posent les “appareils d’é- 
clairage au gaz, etc. 

296 RUE FORT, WINNIPEG, MAN. 
Téléphone Main 529 
Gérant : J. R. Turner, 46 Ave. Proven- 
cher, Saint-Boniface, Tél. M. 8132 
MARCHANDS EN GROS 


pour tout ce qui regarde la plomberie 
et les reils de chauffage à 


l’eau chaude et à la vapeur 


DES CHOSES SURPRENANTES 
sont tout près de nous. Quand tout 
va bien’ne changez pas les choses. 
Ne portez pas de verres simple- 
ment pour satisfaire votre vanité, et 
forcer votre nerf optique pour vous 
donner une mine. Mais 

NEGLIGEZ PAS VOS YEUX 
c'est le plus important de vos sens. 
Nous avons un assortiment de 


VERRES OPTIQUES, LUNETTES 


Pharmacien-Opticien 

| à côté du Bureau de Poste, 
Saint-Boniface, Man 

TéléphoneMain 5604, 


Pitt 


| 


Les verres que vous voulez. Nos prix 
sont aussi bas que vous les désirez. 


A. McRUER 


| FONDÉS EN 1874 


apital autorisé . : .. .. .. .. .. .$10,000,000 
Capa vers et fan de réa .… 7,800,000 
de l'actif .. .. .. .... .. .. 57,000,000 
DIRECTEURS : 

Messieurs J.-A. Vaillancourt, président; 
l’hon. F.-L. Béique, vice-président ‘ 
M. Wilson, A.-A. Larocque, et : & 
Sn 

man, gérant éral. 
Yvon Lamarre, inspecteur en chef. cn . 


SIEGE SOCIAL: MONTREAL * 
_ (112 rue St-Jacques) 
270 Succursales et Agences au Canada 


Tout dépôt D'UN DOLLAR ou plus 
ouvre un compte à la Banque sur le- 
quel est payé deux fois par année un 

intérêt au taux de 30/0 l’an. 


| 

| La Banque émet des LETTRES DE CREDIT 
| CIRCULAIRES et MANDATS pour les vo- 
yageurs, ouvre des CREDITS COMMERCI- 
AUX, achète des traites sur les pays étran- 
| gers, vend des chèques et fait des PAIE- 
| MENTS TELEGRAPHIQUES sur les princi- 
| es villes du monde; prend un soin spécial 
es encaissements qui lui sont confiés, et fait 
| remise -promptement au plus bas taux de 
| change. 


J. W. L. FORGET, Gérant, 
Succursale de Winnipeg. 


J. H. N. LEVEILLE, Gérant, 
Succursale de Saint-Boniface. 


CULTIVATEURS ATTENTION 


SOYEZ SAGE. FAITE de L'ELEVAGE et de la CULTURE MIXTE 
S'il vous faut des jeunes animaux pour completer votre trou- 


peau et qu’il vous manque du capital 
visitez, écrivez ou téléphonez 


MARCEL MOLLOT 
307 Commerçant d’Animaux 
RYY Le seul membre français du “Winnipeg 
sp Live Stock Exchange” 
Wood -  Weiller -  MecArthey . 
Union Stock Yards 
Tél. M. 545, 2142, 1989—St. Boniface 


7 D — 
LE BON MARCHE 
11 AVE, PROVENCHER t: ST-BONIFACE, MAN. 
EPICERIES 
Viandes de première Qualité. Nous achetons les produits de la ferme 
Téléphone : Main 1989 Une visite est sollicitée 
E. MOLLOT, Gérant. + 


À 


Cusson Agencies, Ltd 
Assurances 


SEULS AGENTS EMETTANT DES POLICES EN FRANÇAIS 
Représentant la compagnie de chemin de fer du 


GRAND TRONC PACIFIQUE 


GOUVERNEMENT CANADIEN 
et toutes les autres compagnies de navigation, sur tous les océans 


Renseignements donnés volontiers et gratuitement 
60 AVE. PROVENCHER, 8r-Bonrrace. TeL. Marx 4372 


ALLAIRE & BLEAU 


QUINCAILLIERS 
Vous trouverez. à notre établissement une ligne complète de 
QUINCAILLERIE, FERBLANTERIE, FERRONNERIE ' 
. HUILE DE CHARBON, HUILE A MACHINE, ETC. ; 
Nous avons aussi les pointures préparées de 


SHERWIN WILLIAMS 


Aussi leur Blanc de Plomb et les Vernis qui sont sans contredit 
les meilleurs du continent américain. Broche barbelée. Corde 
à lieuse (Binder twine), ete. Boutique de Berblanterie attachée 
à l'établissement. Montage de POELES et pqsage de FOUR- 
NAISES à air chaud, une spécialité. 

Nous sommes aussi agents d'Assurance contre le Feu ! 


ALLAIRE & BLEAU 


AVENUE TACHE SAINT-BONIFACE 


- 
\ 


(MAISON COLLINE DESJARDINS 


98 AVENUE PROVENCHER FRERES . 
Le _— L nl cti Directeurs de 
| Loulours en mains LU AassOTTUI- 
[raies ue [| FUNERAILLES 
EPICERIES, Seuls Entrepreneurs Canadiens- 
PROVISIONS, français À 
FARINE, SON, Ambulance jour et nuit 


514 AVENUZ TACHE 


